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ˇ Les rappels de J
´
ehovah sont dignes de foi

ˇ Fais des rappels de J
´
ehovah l’all

´
egresse

de ton cœur

Jéhovah s’est toujours servi de rappels pour guider son peu-
ple. Quelle forme ces rappels prennent-ils parfois ? Le pre-
mier article souligne pourquoi nous pouvons ajouter foi aux
rappels de Jéhovah. Le second détaille trois façons de culti-
ver une confiance inébranlable dans ces rappels.
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ˇ T’es-tu transform
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e ?

ˇ Prends tes d
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ecisions avec sagesse

Notre éducation et notre milieu influencent profondément
nos choix et nos opinions. Comment prendre des décisions
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nous examiner franchement sous ces rapports.
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ˇ Le service de pionnier renforce notre amiti
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e

avec Dieu

Nous verrons huit raisons pour lesquelles le service de pion-
nier rapproche de Jéhovah. Si tu es pionnier, qu’est-ce qui
t’aidera à persévérer malgré les difficultés ? Si tu souhaites
le devenir et goûter aux bienfaits qui découlent de cette
forme de service, que peux-tu faire ?
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Jésus est le plus grand enseignant que la terre
ait jamais porté, n’est-ce pas ? Tu essaies sûre-
ment d’imiter certaines de ses méthodes d’ensei-
gnement, comme les questions et les exemples.
Mais as-tu remarqué qu’il se servait souvent de
contrastes ?

Beaucoup y recourent naturellement. Peut-être
le fais-tu toi-même, souvent inconsciemment. Tu
diras quelque chose comme : « Ils disent que tous
ces fruits sont mûrs. Pourtant ceux-ci sont encore
très durs ! » Ou bien : « C’était une enfant plutôt
réservée, mais maintenant elle est très ouverte. »

Dans ces cas-là, tu énonces d’abord une idée
(ou un fait) puis tu lui opposes une autre idée
que tu introduis par une expression comme mais,
cependant, plut

ˆ
ot ou par contre. Cette façon de

s’exprimer est naturelle et peut aider les autres à
bien comprendre ce que tu dis.

Même si, dans certaines langues ou cultures,
ce procédé est rare, nous devrions en reconnaı̂tre
la valeur. Pourquoi ? Parce que la Parole inspirée
de Dieu l’emploie beaucoup. Jésus lui-même y
recourait souvent. Par exemple : « On allume une
lampe pour la mettre, non pas sous le panier à
mesurer, mais sur le porte-lampe. » « Je suis venu,
non pas pour détruire [la Loi], mais pour [l’]ac-
complir. » « Vous avez entendu qu’il a été dit : “Tu
ne dois pas commettre d’adultère.” Mais moi je

vous dis que tout homme qui continue à regarder
une femme... » « Il a été dit : “Œil pour œil et dent
pour dent.” Cependant moi je vous dis : Ne vous
opposez pas à celui qui est méchant ; mais qui te
gifle sur la joue droite, tourne aussi vers lui l’autre
joue » (Mat. 5:15, 17, 27, 28, 38, 39).

On trouve des contrastes dans d’autres livres
de la Bible. Ils aident à bien saisir une idée ou
soulignent une meilleure façon d’agir. Si tu as des
enfants, arrête-toi sur celui-ci : « Vous, pères, n’ir-
ritez pas vos enfants, mais continuez à les élever
dans la discipline et les avertissements de Jého-
vah » (

´
Eph. 6:4). Si l’apôtre Paul avait simplement

écrit qu’un père (ou une mère) doit élever son en-
fant dans la discipline de Dieu, son conseil aurait
été juste et sage. Mais l’idée ressort très claire-
ment grâce au contraste : ne pas les irriter mais
les élever dans les avertissements de Jéhovah.

Un peu plus loin, Paul écrit : « Nous avons à lut-
ter, non pas contre le sang et la chair, mais contre
[...] les forces spirituelles méchantes dans les
lieux célestes » (

´
Eph. 6:12). Ce contraste t’aide

probablement à comprendre que tu dois mener
un dur combat, non contre de simples humains,
mais contre des forces spirituelles méchantes.

Tire profit des contrastes

Suite page 6.
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4 LA TOUR DE GARDE

Quelques contrastes tirés d’
´
Ephésiens chapitres 4 et 5

« Ne soyons plus [...] emportés çà
et là [...] au moyen de la fourberie
des hommes, au moyen de la ruse
dans l’invention de l’erreur » (4:14).

« Mais disant la vérité, grandissons
par l’amour en toutes choses en
celui qui est la tête, Christ » (4:15).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« [Les nations] sont mentalement
dans les ténèbres [...] à cause
de l’insensibilité de leur cœur »
(4:18, 19).

« Mais vous n’avez pas appris que
le Christ est ainsi, pourvu, bien sûr,
que vous l’ayez entendu et que vous
ayez été enseignés par son moyen »
(4:20, 21).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Vous devez rejeter la vieille
personnalité qui correspond
à votre conduite passée » (4:22).

« Mais [...] vous devez être renouvelés
dans la force qui anime votre
intelligence et revêtir la personnalité
nouvelle » (4:23, 24).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Que le voleur ne vole plus » (4:28). « Mais plutôt qu’il travaille dur,
faisant de ses mains ce qui est
du bon travail » (4:28).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Qu’aucune parole pourrie ne sorte
de votre bouche » (4:29).

« Mais quelque parole qui soit bonne
pour bâtir » (4:29).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Que toute amertume malveillante,
et fureur, et colère, et cri, et injure,
soient enlevés de chez vous, ainsi
que toute méchanceté » (4:31).

« Mais devenez bons les uns pour
les autres, pleins d’une tendre
compassion, vous pardonnant
volontiers les uns aux autres »
(4:32).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Que fornication et impureté sous
toutes ses formes ou avidité ne
soient même pas mentionnées
parmi vous » (5:3).

« Mais plutôt l’action de grâces » (5:4).
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« Autrefois [...] vous étiez ténèbres »
(5:8).

« Mais maintenant vous êtes lumière
en ce qui concerne le Seigneur »
(5:8).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Cessez de participer avec eux
aux œuvres stériles des ténèbres »
(5:11).

« Mais plutôt reprenez celles-ci »
(5:11).
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« Prenez donc bien garde comment
vous marchez : que ce soit non pas
comme des gens dépourvus de
sagesse » (5:15).

« Mais comme des sages, rachetant
pour vous le moment propice »
(5:15, 16).

˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘ ˘

« Cessez de devenir déraisonnables »
(5:17).

« Mais continuez à comprendre
quelle est la volonté de Jéhovah »
(5:17).
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« Ne vous enivrez pas de vin, dans
lequel il y a de la débauche » (5:18).

« Mais continuez à vous remplir
d’esprit » (5:18).
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« Pour [que le Christ] puisse
se présenter à lui-même la
congrégation dans sa splendeur,
n’ayant ni tache, ni ride, ni rien
de semblable » (5:27).

« Mais afin qu’elle soit sainte
et sans défaut » (5:27).
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« Personne n’a jamais haı̈ sa propre
chair » (5:29).

« Mais il la nourrit et l’entoure
de soins, comme le Christ aussi
le fait pour la congrégation » (5:29).
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Sers-toi de ce tableau durant le culte familial !
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TIRE PROFIT DES CONTRASTES

La lettre aux
´
Ephésiens contient bien d’autres

contrastes. Si tu y réfléchis, tu saisiras mieux
l’idée de Paul et ce qu’il veut t’encourager à faire.

Tu trouveras sans doute agréable et instructif
d’examiner le tableau « Quelques contrastes ti-
rés d’

´
Ephésiens chapitres 4 et 5 ». Lis chaque

contraste puis réfléchis à ta situation. Demande-
toi : « Honnêtement, quel est mon état d’esprit ?
Comment est-ce que je réagis dans ce genre
de situation ? Par quelle partie du contraste
mon entourage me définirait-il plutôt ? » Si tu dé-
duis d’un contraste que tu as un point à travail-
ler, efforce-toi de le travailler. Tire profit de ce
contraste !

Tu peux aussi utiliser ce tableau lors du culte
familial. D’abord, chacun peut le relire. Ensuite,
quelqu’un peut citer la première partie d’un
contraste et laisser les autres se rappeler l’idée
soulignée dans la deuxième. Cela peut mener

à une agréable discussion sur la façon d’appli-
quer plus pleinement la deuxième partie.

`
A coup

sûr, réfléchir ainsi aux contrastes aidera jeunes et
moins jeunes à garder une conduite chrétienne
tant au foyer qu’en dehors.

En prenant davantage conscience de la valeur
des contrastes, tu les repéreras plus facilement
dans la Bible et tu verras qu’ils sont très utiles
dans le ministère. Par exemple, tu pourrais dire :
« Beaucoup de gens pensent qu’on a tous une
âme immortelle, pourtant regardez ce que dit la
Parole de Dieu. » Ou bien, lors d’une étude bibli-
que, tu pourrais dire : « Dans notre région, la plu-
part des gens croient que Jésus est Dieu ; toute-
fois, qu’avons-nous lu dans la Bible ? Et vous, que
croyez-vous ? »

Oui, la Bible contient quantité de contrastes
instructifs, qui aident à marcher dans les voies de
Dieu. Ils sont également très utiles pour ensei-
gner les vérités bibliques.

Te souviens-tu de la deuxième partie du contraste ?



T’ES-TU déjà dit, en préparant une étude de La Tour
de Garde : « On l’a déjà étudié, ce sujet... » Si tu fré-
quentes la congrégation chrétienne depuis quelque
temps, tu as probablement remarqué que certains
thèmes reviennent souvent. Citons le Royaume de
Dieu, la rançon, l’œuvre consistant à faire des disci-
ples ou des qualités comme l’amour et la foi. L’étude
régulière de ces sujets nous aide à rester solides
dans la foi et à « deven[ir] des pratiquants de la pa-
role, et pas seulement des auditeurs » (Jacq. 1:22).

2 Le terme hébreu traduit par « rappel » désigne
généralement les lois, les ordres et les prescriptions
que Dieu donne à son peuple. Contrairement aux
lois humaines, qu’il faut souvent modifier ou mettre
à jour, les lois et les prescriptions de Jéhovah sont
toujours dignes de foi. Bien que certaines concer-
nent des époques ou des situations précises, elles ne
deviennent jamais bancales ou inadaptées. Le psal-
miste a dit : « La justice de tes rappels est pour des
temps indéfinis » (Ps. 119:144).

3 Tu as peut-être remarqué que les rappels de Jé-
hovah sont parfois des messages d’avertissement.
Les prophètes de Dieu ont fréquemment transmis
aux Israélites des avertissements. Par exemple, alors
qu’ils étaient sur le point d’entrer en Terre promise,
Moı̈se leur a dit : « Prenez garde à vous-mêmes, de
peur que votre cœur ne se laisse séduire et que vous
ne vous écartiez réellement et n’adoriez d’autres

1. Quels sujets étudions-nous régulièrement, et quels bien-
faits en retirons-nous ?
2. a) Que désignent généralement les rappels de Dieu ?
b) En quoi les rappels de Dieu sont-ils différents de ceux des
hommes ?
3, 4. a) Quelle forme prennent parfois les rappels de Jého-
vah ? b) Quand les Israélites en tenaient compte, quels bien-
faits en retiraient-ils ?

LES RAPPELS
DE J ´

EHOVAH
SONT DIGNES DE FOI

« Le rappel de Jéhovah
est digne de foi, ren-
dant sage l’homme
inexpérimenté »
(PS. 19:7).

QUE R
´

EPONDRAIS-TU ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quel genre de rappels Jéhovah
nous fait-il dans les

´
Ecritures ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment les rappels
de Jéhovah peuvent-ils aider
les chrétiens d’aujourd’hui ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quelles raisons avons-nous
d’ajouter foi aux rappels
de Jéhovah ?

7
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dieux et ne vous prosterniez devant
eux ; et de peur que la colère de Jé-
hovah ne s’enflamme bel et bien contre
vous » (Deut. 11:16, 17). La Bible révèle
que Dieu a adressé à son peuple quan-
tité de rappels.

4 En effet, en bien d’autres occasions,
Jéhovah a exhorté les Israélites à le crain-
dre, à écouter sa voix et à sanctifier son
nom (Deut. 4:29-31 ; 5:28, 29). S’ils te-
naient compte de ces rappels, ils étaient
sûrs d’être abondamment bénis (Lév.
26:3-6 ; Deut. 28:1-4).

LA R
´

EACTION D’ISRA
¨

EL

AUX RAPPELS DE DIEU
5 Jéhovah a tenu sa promesse tout au

long de l’histoire tumultueuse d’Israël.
Par exemple, quand le roi assyrien Sen-
nakérib a envahi Juda et menacé de ren-
verser le roi Hizqiya, Jéhovah est inter-
venu en envoyant un ange. En une nuit,
l’ange a abattu « tous les hommes forts
et vaillants » de l’armée assyrienne. Sen-
nakérib est retourné dans son pays hu-
milié (2 Chron. 32:21 ; 2 Rois 19:35).
Pourquoi Dieu a-t-il combattu pour Hiz-
qiya ? Parce que celui-ci « demeura atta-
ché à Jéhovah. Il ne s’écarta pas de der-
rière lui, mais il continua de garder ses
commandements » (2 Rois 18:1, 5, 6).

6 Le roi Yoshiya aussi a obéi aux ordres
de Jéhovah. Dès l’âge de huit ans, « il se
mit à faire ce qui est droit aux yeux de Jé-
hovah [...] ; il ne s’écarta ni à droite ni
à gauche » (2 Chron. 34:1, 2). Yoshiya a
montré sa confiance en Jéhovah en puri-
fiant le pays des idoles et en rétablissant
le vrai culte. Ses actes ont eu des con-
séquences heureuses non seulement sur
lui, mais aussi sur la nation entière (lire
2 Chroniques 34:31-33).

5. Pourquoi Jéhovah a-t-il combattu pour le roi
Hizqiya ?
6. Comment le roi Yoshiya a-t-il montré sa con-
fiance en Jéhovah ?

7 Hélas ! les Israélites n’ont pas tou-
jours eu pleinement foi dans les rap-
pels de Jéhovah. Au cours des siècles,
ils ont oscillé entre obéissance et déso-
béissance. Quand leur foi s’affaiblissait,
ils étaient souvent, selon une expression
de l’apôtre Paul, « emportés çà et là par
tout vent d’enseignement » (

´
Eph. 4:13,

14). Et comme prédit, quand ils n’ajou-
taient pas foi aux rappels de Jéhovah, ils
en payaient le prix (Lév. 26:23-25 ; Jér.
5:23-25).

8 Que nous enseigne l’histoire d’Is-
raël ? Comme cette nation, les adora-

7. Quand Israël ne tenait pas compte des rap-
pels de Jéhovah, que se passait-il ?
8. Que nous enseigne l’histoire d’Israël ?

Les rappels de Jéhovah ont poussé Yoshiya
à agir en faveur du vrai culte
(voir paragraphe 6).
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teurs de Dieu des temps modernes sont
conseillés et disciplinés (2 Pierre 1:12).`
A chaque fois que nous la lisons, la
Parole inspirée de Dieu peut nous ser-
vir de rappel.

´
Etant moralement libres,

nous pouvons décider soit d’obéir aux
instructions de Jéhovah, soit de poursui-
vre ce qui nous paraı̂t droit (Prov. 14:12).
Considérons quelques raisons d’ajou-
ter foi aux rappels de Jéhovah et les
bienfaits qui découlent de leur mise en
pratique.

SOUMETS-TOI
`

A DIEU ET RESTE EN VIE
9 Quand les Israélites ont entamé ce

qui se révélerait une marche de 40 ans
dans un « redoutable désert », Jéhovah
ne leur a pas détaillé à l’avance com-
ment il comptait les diriger, les protéger
et prendre soin d’eux. Par contre, il leur
a prouvé à maintes reprises qu’ils pou-
vaient avoir confiance en lui et en ses
ordres. Alors qu’il les menait à travers
cette région hostile, il leur rappelait, par
une colonne de nuage le jour et de feu la
nuit, qu’il était avec eux (Deut. 1:19 ; Ex.
40:36-38). Il subvenait également à leurs
besoins élémentaires. « Leurs vêtements
ne se sont pas usés et même leurs pieds
ne se sont pas enflés. » Non, « ils n’ont
manqué de rien » (Neh. 9:19-21).

10 Les serviteurs de Dieu d’aujour-
d’hui sont aux portes d’un monde nou-
veau et juste. Sommes-nous convaincus
que Jéhovah nous fournira le nécessaire
pour survivre à la « grande tribulation »
imminente ? (Mat. 24:21, 22 ; Ps. 119:40,
41). Bien sûr, Jéhovah ne nous guide pas
vers le monde nouveau par une colonne
de nuage ou de feu. Il se sert plutôt
de son organisation pour entretenir no-
tre vigilance. Par exemple, nous sommes

9. Quand les Israélites étaient dans le désert,
comment Jéhovah a-t-il prouvé qu’il était avec
eux ?
10. Comment Jéhovah guide-t-il son peuple au-
jourd’hui ?

encouragés avec de plus en plus d’insis-
tance à fortifier notre spiritualité par une
lecture individuelle de la Bible, le culte
familial et la régularité aux réunions
comme dans le ministère. Avons-nous
fait les changements nécessaires afin de
suivre ces instructions ? Cela nous aidera
à acquérir le genre de foi qui nous main-
tiendra en vie pour entrer dans le monde
nouveau.

11 En plus de nous maintenir spiri-
tuellement éveillés, les instructions que
nous recevons nous guident dans notre
vie quotidienne. Nous sommes notam-
ment encouragés à conserver un point de
vue équilibré sur les choses matérielles
et à garder l’œil simple afin de réduire les
sources d’inquiétude. Nous bénéficions
également de conseils sur l’habillement,
le choix des divertissements et la durée
des études. Que dire de l’exhortation à
veiller à la sécurité de notre logement,
de notre véhicule ou de notre Salle du
Royaume, ou à nous préparer aux situa-
tions d’urgence ? De tels conseils mon-
trent que Dieu se soucie de notre bien-
être.

LES PREMIERS CHR
´

ETIENS,

FID
`

ELES GR
ˆ

ACE
`

A DES RAPPELS
12 Au Ier siècle, les adorateurs de Dieu

recevaient régulièrement des rappels. Jé-
sus a souvent rappelé à ses disciples la
nécessité de cultiver l’humilité. Mais il
ne s’est pas contenté de dire ce que signi-
fiait être humble, il l’a montré. Le der-
nier jour de sa vie humaine, il a réuni
les apôtres pour la Pâque. Et au cours
du repas, il s’est levé de table et leur a
lavé les pieds, tâche habituellement ac-
complie par un serviteur (Jean 13:1-17).

11. De quelles façons Jéhovah montre-t-il qu’il
se soucie de nous ?
12. a) Qu’a souvent rappelé Jésus à ses disci-
ples ? b) Quel acte d’humilité a profondément
marqué Pierre, et comment devrait-il nous in-
fluencer ?
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Cet acte humble a profondément marqué
les apôtres. Une trentaine d’années plus
tard, l’apôtre Pierre a d’ailleurs donné à
des compagnons chrétiens des conseils
sur l’humilité (1 Pierre 5:5). L’exemple
de Jésus devrait tous nous inciter à être
humbles les uns envers les autres (Phil.
2:5-8).

13 Jésus a par ailleurs souvent rappelé
à ses disciples la nécessité d’avoir une
foi forte. Un jour, n’ayant pas réussi à
expulser un démon, ils ont demandé à
Jésus : « Pourquoi n’avons-nous pas pu
l’expulser ? » Jésus a répondu : «

`
A cause

de votre peu de foi. Car, vraiment, je
vous le dis : Si vous avez de la foi gros
comme un grain de moutarde, [...] rien

13. Sur quelle qualité Jésus a-t-il souvent attiré
l’attention de ses disciples ?

ne vous sera impossible » (Mat. 17:14-
20). Tout au long de son ministère, Jésus
a enseigné à ses disciples l’importance
de la foi (lire Matthieu 21:18-22). Aux
assemblées et aux réunions chrétiennes
nous recevons un enseignement cons-
tructif. Profitons-nous de ces moments
pour fortifier notre foi ? Bien plus que
des rassemblements joyeux, ce sont des
occasions de montrer notre confiance
en Jéhovah.

14 Les
´
Ecritures grecques chrétiennes

renferment quantité de rappels nous in-
citant à nous aimer mutuellement. Jésus
a dit que le second plus grand comman-
dement, c’est d’« aimer [s]on prochain
comme [s]oi-même » (Mat. 22:39). Jac-
ques, son demi-frère, a qualifié l’amour
de « loi royale » (Jacq. 2:8). L’apôtre Jean
a déclaré : « Bien-aimés, je vous écris,
non pas un commandement nouveau,
mais un commandement ancien que
vous avez eu dès le commencement »
(1 Jean 2:7, 8). Qu’entendait-il par « com-
mandement ancien » ? Il parlait de l’or-
dre d’aimer. Cet ordre était « ancien »
parce que Jésus l’avait donné des décen-
nies plus tôt, « dès le commencement ».
Mais il était aussi « nouveau » parce qu’il
supposait un amour empreint d’abnéga-
tion, que les disciples devraient parfois
manifester face à des situations nouvel-
les.

´
Etant disciples de Christ, n’appré-

cions-nous pas les avertissements qui
nous retiennent d’adopter l’esprit égoı̈ste
qui caractérise ce monde et menace
l’amour du prochain ?

15 Jésus s’intéressait personnellement
aux gens. Il a guéri les malades et les in-
firmes et ressuscité des morts, preuve de
son intérêt bienveillant. Toutefois, guérir
les maux physiques n’était pas sa mis-

14. Pourquoi, de nos jours, est-il important
d’imiter l’amour de Jésus ?
15. Sur terre, quelle était la mission principale
de Jésus ?

Grâce à l’application des rappels de Jéhovah,
nos Salles du Royaume restent sûres et accessibles

(voir paragraphe 11).



sion principale. Sa prédication et son en-
seignement ont eu un effet bien plus du-
rable sur la vie des gens. En quel sens ?
Eh bien, nous savons que les personnes
qu’il a guéries et ressuscitées au Ier siècle
ont quand même fini par vieillir et mou-
rir. Mais celles qui ont été sensibles à son
message ont acquis l’espoir de vivre éter-
nellement (Jean 11:25, 26).

16 La prédication que Jésus a commen-
cée au Ier siècle s’effectue de nos jours
sur une très grande échelle. Jésus avait
en effet confié à ses disciples cette mis-
sion : « Allez donc et faites des disci-
ples de gens d’entre toutes les nations »
(Mat. 28:19). C’est ce qu’ils ont fait, et
c’est ce que nous faisons aujourd’hui !
Plus de sept millions de Témoins de Jé-
hovah proclament le Royaume de Dieu
avec zèle dans plus de 230 pays et ter-
ritoires, et conduisent régulièrement des
millions d’études bibliques. Cette prédi-
cation mondiale prouve que nous vivons
les derniers jours.

AUJOURD’HUI AUSSI,

FAISONS CONFIANCE
`

A J
´

EHOVAH
17 De toute évidence, les rappels ont

aidé les premiers chrétiens à rester fer-
mes dans la foi. Imagine comme Timo-
thée a dû être stimulé lorsque l’apôtre
Paul, alors prisonnier à Rome, lui a dit :
« Retiens toujours le modèle des paroles
salutaires que tu as entendues de moi »
(2 Tim. 1:13). Après avoir encouragé ses
compagnons à cultiver des qualités tel-
les que l’endurance, l’affection frater-
nelle et la maı̂trise de soi, l’apôtre Pierre
a écrit : « Je serai toujours disposé à
vous rappeler ces choses, bien que vous
les connaissiez et que vous soyez ferme-
ment établis dans la vérité » (2 Pierre
1:5-8, 12).

16. Quelle est aujourd’hui l’ampleur de l’œu-
vre de prédication et d’enseignement ?
17. Quels conseils Paul et Pierre ont-ils don-
nés ?

18 En effet, les lettres de Paul et de
Pierre transmettaient les « paroles pro-
noncées autrefois par les saints prophè-
tes » (2 Pierre 3:2). Nos frères du Ier siècle
s’irritaient-ils de recevoir de telles direc-
tives ? Non, car c’était une expression de
l’amour de Dieu qui les aidait à « conti-
nue[r] à croı̂tre dans la faveur imméritée
et la connaissance de notre Seigneur et
Sauveur Jésus Christ » (2 Pierre 3:18).

19 Aujourd’hui, nous avons de solides
raisons d’ajouter foi aux rappels de Jé-
hovah, contenus dans sa Parole infailli-
ble, la Bible (lire Josué 23:14). Dans ses
pages, nous découvrons les relations que
Dieu entretient depuis des milliers d’an-
nées avec l’humanité imparfaite. Ce récit
historique a été consigné pour notre profit
(Rom. 15:4 ; 1 Cor. 10:11). De plus, nous
voyons des prophéties s’accomplir. Une
prophétie, c’est comme un rappel formulé
à l’avance. Par exemple, des millions
de personnes affluent vers le culte pur
de Jéhovah, comme cela devait se pro-
duire « dans la période finale des jours »
(Is. 2:2, 3). L’aggravation des conditions
mondiales réalise également les prophé-
ties. Et la prédication de grande ampleur
déjà évoquée est un accomplissement évi-
dent des paroles de Jésus (Mat. 24:14).

20 Notre Créateur nous a amplement
prouvé que nous pouvons lui faire con-
fiance. Tirons-nous parti de ses rap-
pels ? Il nous faut y ajouter foi. Rosel-
len raconte : « Quand je me suis mise
à faire entièrement confiance à Jéhovah,
j’ai commencé à voir plus clairement sa
main bienveillante me soutenir et me for-
tifier. » Puissions-nous, nous aussi, con-
naı̂tre les bienfaits qui découlent du res-
pect des rappels de Jéhovah.

18. Comment les chrétiens du Ier siècle consi-
déraient-ils les rappels ?
19, 20. Pourquoi devons-nous avoir foi dans
les rappels de Jéhovah et quels bienfaits en re-
tirons-nous ?
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LES humains réagissent de diverses manières aux
directives. Peut-être qu’un rappel venant d’un su-
périeur sera accepté volontiers, alors qu’un conseil
venant d’un égal ou d’un subordonné sera rejeté
catégoriquement. Les émotions que font naı̂tre la ré-
primande et les avertissements sont également très
variées. Certains ressentiront du chagrin, de la tris-
tesse ou de la honte, d’autres se sentiront concer-
nés, incités à se remettre en question et à se corri-
ger.

`
A quoi tiennent ces différences ? Notamment

à l’orgueil. En effet, l’esprit hautain peut fausser le
jugement d’une personne et l’amener à rejeter un
conseil, ce qui la priverait d’un enseignement très
utile (Prov. 16:18).

2 Les vrais chrétiens, quant à eux, accordent de la
valeur aux bons conseils, surtout quand ils sont fon-
dés sur la Parole de Dieu. Les rappels de Jéhovah
nous rendent perspicaces. Par exemple, ils nous en-
seignent et nous guident loin de pièges comme le
matérialisme, l’immoralité sexuelle, la drogue et l’al-
coolisme (Prov. 20:1 ; 2 Cor. 7:1 ; 1 Thess. 4:3-5 ;
1 Tim. 6:6-11). De plus, nous nous réjouissons du
« bon état du cœur » qui découle de l’obéissance aux
rappels de Dieu (Is. 65:14).

3 Pour préserver nos précieuses relations avec no-
tre Père céleste, nous devons continuer d’appliquer
ses instructions. Un psalmiste a écrit : « Je me

1. a) Comment les humains réagissent-ils aux rappels, et
pourquoi ? b) Quel effet l’orgueil peut-il avoir sur notre façon
d’accueillir les conseils ?
2. Pourquoi les vrais chrétiens accordent-ils de la valeur aux
conseils bibliques ?
3. Quel état d’esprit, digne d’être imité, un psalmiste a-t-il
manifesté ?

FAIS DES RAPPELS
DE J ´

EHOVAH
L’ALL

´
EGRESSE

DE TON CŒUR
« Je me suis approprié

tes rappels pour des
temps indéfinis »
(PS. 119:111).

QUE R
´

EPONDRAIS-TU ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Quelle raison avons-nous
de prendre plaisir aux rappels
de Jéhovah ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Comment pouvons-nous
renforcer notre confiance
en Jéhovah ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi est-il important
de rester bien occupé dans
les activités liées au Royaume ?



suis approprié tes rappels pour des
temps indéfinis, car ils sont l’allégresse
de mon cœur » (Ps. 119:111). Quel bel
exemple ! Prenons-nous, nous aussi,
plaisir aux commandements de Jého-
vah, ou les trouvons-nous parfois pe-
sants ? Même si certains conseils nous
irritent, ne désespérons pas. Il est possi-
ble de cultiver une confiance inébranla-
ble dans la sagesse supérieure de Dieu !
Voyons trois moyens d’y parvenir.

PRIE J
´

EHOVAH
4 Le roi David a connu bien des hauts

et des bas, mais il ne s’est jamais départi
d’une chose : sa confiance absolue en
son Créateur. Il a dit : « Vers toi, ô Jé-
hovah, j’élève mon âme.

ˆ
O mon Dieu,

en toi j’ai placé ma confiance ! » (Ps.
25:1, 2). Comment a-t-il développé une
telle confiance en son Père céleste ?

5 Beaucoup ne prient Dieu que lors-
qu’ils sont en difficulté. Que pense-
rais-tu d’un ami ou d’un parent qui ne
s’adresserait à toi que lorsqu’il a besoin
d’argent ou d’un service ? Tu pourrais
en venir à douter de ses mobiles. Da-
vid n’était pas un ami de ce genre. Tout
au long de sa vie, dans les bons comme
dans les mauvais moments, il a fait
preuve de foi et d’amour dans ses rela-
tions avec son Dieu (Ps. 40:8).

6 Prête attention aux paroles de
louange et d’action de grâces que David
a adressées à son Père céleste : «

ˆ
O Jého-

vah notre Seigneur, que ton nom est ma-
jestueux dans toute la terre, toi dont on
raconte la dignité au-dessus des cieux ! »
(Ps. 8:1). Perçois-tu l’intimité de cette re-
lation ? L’admiration de David pour la
splendeur et la magnificence de Jéhovah
le poussait à le glorifier « tout au long du
jour » (Ps. 35:28).

4. De quoi David ne s’est-il jamais départi ?
5, 6. Que nous apprend la Bible sur les rela-
tions qui unissaient David et Jéhovah ?

7 Comme David, communiquons ré-
gulièrement avec Jéhovah afin de renfor-
cer notre confiance en lui. La Bible dit :
« Approchez-vous de Dieu, et il s’appro-
chera de vous » (Jacq. 4:8). Par ailleurs,
s’approcher de Dieu par la prière est un
moyen essentiel d’obtenir l’esprit saint
(lire 1 Jean 3:22).

8 Quand tu pries, as-tu tendance à ré-
péter certaines phrases ou à toujours
employer les mêmes tournures ? Si oui,
avant de prier, réfléchis quelques ins-
tants à ce que tu veux dire. Un ami ou
un proche trouverait-il agréable que tu
lui dises les mêmes choses à chaque fois
que tu lui parles ? Il finirait sûrement
par ne plus écouter. Bien sûr, Jéhovah
ne fermera jamais l’oreille à la prière sin-
cère d’un adorateur fidèle. Veillons tou-
tefois, quand nous lui parlons, à ne pas
tomber dans la routine.

9 C’est évident, si nous voulons être
proches de Jéhovah, nos prières ne doi-
vent pas être superficielles. Plus nous
nous épancherons auprès de lui, plus
nous serons proches de lui et lui fe-
rons confiance. Mais de quoi devrions-
nous lui parler ? La Parole de Dieu ré-
pond : « En tout, par la prière et la
supplication avec action de grâces, fai-
tes connaı̂tre vos requêtes à Dieu » (Phil.
4:6). En réalité, tout ce qui touche à no-
tre relation avec Dieu ou à notre vie de
chrétien peut faire l’objet de nos prières.

10 Les prières d’hommes et de fem-
mes de foi consignées dans la Bible
sont très instructives (1 Sam. 1:10, 11 ;
Actes 4:24-31). Les Psaumes sont un re-
cueil de prières et de cantiques pleins

7. Quels bienfaits se procure-t-on à s’appro-
cher de Dieu par la prière ?
8. Pourquoi nos prières ne doivent-elles pas
être répétitives ?
9, 10. a) De quoi pouvons-nous parler dans
nos prières ? b) Qu’est-ce qui nous aidera à
faire des prières profondes ?
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de sentiments. Ils expriment toute la
gamme des émotions humaines allant
de la détresse la plus profonde à la joie
absolue. Une analyse de ces déclarations
d’adorateurs fidèles nous aidera à faire
des prières riches de sens.

M
´

EDITE SUR LES RAPPELS DE DIEU
11 David a chanté : « Le rappel de

Jéhovah est digne de foi, rendant sage
l’homme inexpérimenté » (Ps. 19:7). En
effet, même si nous sommes inexpéri-
mentés, en obéissant aux commande-
ments de Dieu nous pouvons devenir
sages. Mais pour tirer pleinement pro-
fit de certains avertissements bibliques,
il faut les méditer. Citons les avertis-
sements concernant l’intégrité face aux
pressions à l’école ou au travail, le res-
pect de la norme divine sur le sang,
la neutralité chrétienne et l’application
des principes bibliques relatifs à l’ha-
billement et à l’apparence. En acqué-
rant la pensée de Dieu sur de tels su-
jets, nous nous préparons aux épreuves.
Cela nous permet de décider dans no-
tre cœur de la conduite à tenir. Une telle
prévoyance nous épargnera bien des
douleurs (Prov. 15:28).

12 Tandis que nous attendons la réa-
lisation des promesses divines, notre
mode de vie montre-t-il que nous res-
tons spirituellement éveillés ? Par exem-
ple, croyons-nous vraiment que Baby-
lone la Grande sera bientôt détruite ?
Les bienfaits à venir, comme la vie éter-
nelle sur une terre paradisiaque, sont-ils
pour nous aussi réels que lorsque nous
les avons découverts ? Sommes-nous
toujours aussi zélés dans le ministère
ou nous laissons-nous accaparer par des
questions personnelles ? Que dire de

11. Pourquoi nous faut-il méditer sur les aver-
tissements divins ?
12. Quelles méditations nous aideront à garder
les rappels de Dieu ?

l’espérance de la résurrection ? de la
sanctification du nom de Jéhovah ? de
la justification de sa souveraineté ? Ces
questions sont-elles toujours primordia-
les à nos yeux ? Si nous les méditons,
sans doute, comme le psalmiste, garde-
rons-nous les « rappels [de Dieu] pour
des temps indéfinis » (Ps. 119:111).

13 Si nous ne comprenons pas bien
certains passages bibliques, c’est que le
moment fixé par Jéhovah pour les cla-
rifier n’est pas encore venu. Jésus avait
dit plusieurs fois à ses apôtres qu’il lui
faudrait souffrir et être mis à mort (lire
Matthieu 12:40 ; 16:21). Mais les apô-
tres ne saisissaient pas ce que Jésus vou-
lait dire. Ils ne le comprirent qu’après sa
mort et sa résurrection, quand il revê-
tit un corps humain, apparut à de nom-
breux disciples et leur « ouvrit plei-
nement l’intelligence pour [qu’ils]
saisi[ssent] le sens des

´
Ecritures » (Luc

24:44-46 ; Actes 1:3). De même, avant
leur onction d’esprit saint à la Pente-
côte 33, les disciples de Christ ne com-
prenaient pas que le Royaume de Dieu
serait établi dans les cieux (Actes 1:6-8).

14 De manière semblable, au début
du XXe siècle, les vrais chrétiens nourris-
saient de faux espoirs concernant « les
derniers jours » (2 Tim. 3:1). Par exem-
ple, en 1914, certains se croyaient sur le
point d’être emportés au ciel. Leurs es-
poirs ne s’étant pas concrétisés, les
vrais chrétiens ont attentivement réexa-
miné les

´
Ecritures et ont compris qu’une

grande campagne de prédication restait
à venir (Marc 13:10). C’est ainsi qu’à l’as-
semblée internationale tenue en 1922 à

13. Pourquoi les chrétiens du Ier siècle avaient-
ils du mal à comprendre certaines choses ?
Donne un exemple.
14. Au début du XXe siècle, quel bel exemple
de nombreux frères ayant nourri de faux es-
poirs concernant les derniers jours nous ont-ils
laissé ?
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Cedar Point (Ohio,
´
Etats-Unis), Joseph

Rutherford, alors à la tête de l’œuvre de
prédication, a déclaré : « Voici, le Roi rè-
gne ! Vous êtes ses hérauts. C’est pour-
quoi : Proclamez, proclamez, proclamez le
Roi et son Royaume ! » Depuis ce jour, la
proclamation de « la bonne nouvelle du
royaume » est la marque de fabrique des
serviteurs de Jéhovah des temps moder-
nes (Mat. 4:23 ; 24:14).

15 Méditons sur la merveilleuse façon
dont Jéhovah a agi envers son peuple
hier comme aujourd’hui et nous renfor-
cerons notre confiance en sa capacité à
accomplir sa volonté et son dessein. De
plus, ses rappels maintiennent les pro-
phéties non encore réalisées bien vivan-
tes dans notre esprit et notre cœur. Une
telle méditation renforcera à coup sûr
notre confiance en ses promesses.

15. Quels bienfaits retirons-nous à méditer sur
la façon dont Jéhovah a agi envers son peuple ?

ACCOMPLIS DES ACTES D’ADORATION
16 Notre Dieu, Jéhovah, est un Dieu

énergique, un Dieu d’action. « Qui est
vigoureux comme toi, ô Yah ? » de-
mande le psalmiste, ajoutant : « Ta main
est forte, ta droite est élevée » (Ps. 89:8,
13). Un tel Dieu apprécie et bénit les ef-
forts que nous déployons en faveur des
intérêts du Royaume. Il voit que ses
serviteurs — hommes et femmes, jeu-
nes et moins jeunes —, ne se laissent
pas vivre. Ils « ne mang[ent] pas le pain
de la paresse » (Prov. 31:27). Quand
nous restons bien occupés dans les ac-
tivités théocratiques, nous imitons no-
tre Créateur. Le servir de tout cœur
nous enrichit personnellement et, de
son côté, il éprouve un immense plai-
sir à bénir notre ministère (lire Psaume
62:12).

16. Quels bienfaits se procure-t-on à rester ac-
tif dans le ministère ?

Auras-tu la même confiance que les serviteurs de Jéhovah de l’époque de Josué ?
(voir paragraphes 17, 18).
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17 Comment nos actes de foi renfor-
cent-ils notre confiance en Jéhovah ?
Rappelons le récit de l’entrée d’Israël
en Terre promise. Jéhovah avait ordonné
aux prêtres qui portaient l’arche de l’al-
liance de pénétrer directement dans le
Jourdain. Toutefois, en approchant du
fleuve, les Israélites se sont rendu
compte qu’en raison des pluies prin-
tanières, il était en crue. Qu’allaient-ils
faire ? Camper sur les berges en atten-
dant la décrue, qui prendrait des semai-
nes, voire plus ? Non. Faisant entière-
ment confiance à Jéhovah, ils ont suivi
ses instructions. Résultat, « dès que
les prêtres [...] posèrent les pieds dans
l’eau, la rivière cessa de couler [...]. Les
prêtres [...] restèrent dans le lit dessé-
ché de la rivière pendant que tout le
peuple d’Israël passait à pied sec » (Jos.
3:12-17, Bible en français courant). Ima-
gine la joie qu’ont dû éprouver les Israé-
lites en voyant les eaux déchaı̂nées se ta-
rir ! Parce qu’ils ont eu confiance dans
les directives de Jéhovah, leur foi s’est
renforcée.

18 C’est vrai, aujourd’hui Jéhovah ne
fait plus ce genre de miracles en faveur
de ses fidèles. Il n’en bénit pas moins
leurs actes de foi. Sa force agissante
les aide à s’acquitter de leur mission
consistant à prêcher le Royaume dans
le monde entier. Et son plus éminent
Témoin, Jésus Christ ressuscité, a pro-
mis de les soutenir dans cette œuvre im-
portante. Il a dit : « Allez donc et fai-
tes des disciples de gens d’entre toutes
les nations, [...] je suis avec vous tous
les jours jusqu’à l’achèvement du sys-
tème de choses » (Mat. 28:19, 20). Quan-
tité de Témoins d’un tempérament ti-
mide le confirmeraient : l’esprit saint de
Dieu donne le courage de prêcher à des

17, 18. Pourquoi peut-on dire que nos actes de
foi renforcent notre confiance dans les conseils
de Jéhovah ? Donne un exemple.

inconnus (lire Psaume 119:46 ; 2 Corin-
thiens 4:7).

19 Certains frères et sœurs se heur-
tent à de sérieuses limites dues à la ma-
ladie ou à l’âge. Mais ils peuvent être
sûrs que « le Père des tendres miséri-
cordes et le Dieu de toute consola-
tion » comprend la situation de cha-
que vrai chrétien (2 Cor. 1:3). Tout ce
que nous faisons pour soutenir les in-
térêts du Royaume compte à ses yeux.
Quelle que soit notre situation, souve-
nons-nous que c’est principalement no-
tre foi dans la rançon qui maintient no-
tre âme en vie tandis que nous faisons le
maximum (Héb. 10:39).

20 Nous consacrons à notre culte au-
tant de temps, d’énergie et de ressour-
ces que possible. En effet, nous voulons
« fai[re] l’œuvre d’un évangélisateur »
de tout notre cœur (2 Tim. 4:5). Nous
le faisons avec joie, car cette œuvre per-
met à des humains de « parv[enir] à
une connaissance exacte de la vérité »
(1 Tim. 2:4). C’est évident, honorer et
louer Jéhovah nous enrichit spirituelle-
ment (Prov. 10:22). Et nous tissons avec
lui un lien de confiance indestructible
(Rom. 8:35-39).

21 Comme l’a montré cette étude, la
confiance en la direction pleine de sa-
gesse de Jéhovah n’est pas automatique.
Elle s’acquiert au prix d’efforts. Alors
surtout, repose-toi sur Jéhovah par la
prière. Médite sur la façon dont il a ac-
compli, et accomplira, sa volonté. Enfin,
continue d’affermir ta confiance en Jé-
hovah par des actes d’adoration. Ne
l’oublie pas : les rappels divins demeu-
reront à jamais, et si tu en tiens compte,
tu vivras à jamais !

19. Quelles que soient nos limites, de quoi
sommes-nous convaincus ?
20, 21. Cite des façons de manifester la con-
fiance en Jéhovah.



NOUS sommes tous profondément influencés par no-
tre éducation et notre milieu. Nous nous habillons de
telle façon, nous aimons tels aliments, nous agissons
de telle manière... Pourquoi ? Notamment en raison
de l’influence de notre entourage et de notre vécu.

2 Il y a cependant bien plus important que nos
choix en matière d’habillement et de nourriture. Par
exemple, selon notre éducation nous jugerons cer-
taines choses bonnes et acceptables, d’autres mau-
vaises et inacceptables. Ces avis sont généralement
personnels et varient d’un individu à l’autre. Nos
choix obéissent même parfois à la voix de notre
conscience. La Bible admet que, souvent, les « gens
des nations qui n’ont pas la loi font naturellement les
choses de la loi » (Rom. 2:14). Mais cela signifie-t-il
qu’en l’absence de lois divines clairement énoncées,
nous pouvons nous contenter de nous plier aux nor-
mes et aux habitudes propres à notre éducation ou à
notre milieu ?

3 Le chrétien n’agit pas ainsi pour au moins deux
raisons importantes. Premièrement, la Bible rap-
pelle : « Il existe une voie qui est droite devant un
homme, mais les voies de la mort en sont la fin par
la suite » (Prov. 16:25).

´
Etant des humains impar-

faits, nous ne sommes pas aptes à déterminer com-
ment diriger nos pas à la perfection (Prov. 28:26 ;
Jér. 10:23). Deuxièmement, la Bible révèle que les
tendances et les normes du monde sont régies par
nul autre que Satan, « le dieu de ce système de cho-
ses » (2 Cor. 4:4 ; 1 Jean 5:19). Alors, si nous voulons
la bénédiction et l’approbation de Jéhovah, tenons
compte de l’exhortation de Romains 12:2 (lire).

4 Romains 12:2 renferme plusieurs idées impor-

1, 2. Quelle influence notre éducation et notre milieu exer-
cent-ils sur nous ?
3. Cite deux raisons pour lesquelles le chrétien ne se con-
tente pas de se plier aux normes et aux habitudes couram-
ment admises.
4.

`
A quelles questions allons-nous répondre dans le présent

article ?

T’ES-TU TRANSFORM
´
E ?

« Transformez-vous
en renouvelant votre
intelligence » (ROM. 12:2).

PEUX-TU EXPLIQUER ?

�����������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������������

Pourquoi chaque chrétien doit-il
se transformer ?
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Quelle transformation chaque
chrétien doit-il opérer ?
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Comment parvenir à opérer
la transformation voulue ?

17
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tantes qui suscitent ces questions :
1) Pourquoi faut-il « se transformer » ?
2) Que suppose cette transformation ? et
3) Comment se transforme-t-on ? Nous
allons y répondre.

POURQUOI SE TRANSFORMER ?
5 Dans sa lettre aux Romains, l’apô-

tre Paul ne s’adresse pas à des non-
chrétiens ni à la population en géné-
ral, mais à ses frères oints (Rom. 1:7). Il
les exhorte à se transformer et à « ces-
se[r] de [se] conformer à ce système
de choses-ci ».

`
A cette époque (vers 56

de n. è.), le « système de choses » se dé-
finissait par les normes, les coutumes,
les mœurs et les modes qui caracté-
risaient le monde romain. L’emploi du
verbe « cesser » suggère que certains
chrétiens se laissaient encore influencer
par le système de choses en question.
De quelles sortes d’influences s’agis-
sait-il ?

6 Aujourd’hui, à Rome, subsistent les
ruines de temples, de tombeaux, d’arè-
nes, de théâtres... Certains de ces mo-
numents datent du Ier siècle. Ces vesti-
ges nous renseignent sur la vie sociale
et religieuse de la Rome antique. Les
livres d’histoire évoquent les combats
de gladiateurs, les courses de chars et
les représentations théâtrales et musi-
cales portant sur de nombreux thèmes
parfois scabreux. Rome était par ail-
leurs un pôle commercial dynamique.
Les possibilités de s’enrichir ne man-
quaient donc pas (Rom. 6:21 ; 1 Pierre
4:3, 4).

7 Malgré leur multitude de temples et
de divinités, les Romains n’avaient pas

5. Qui les paroles de Paul contenues en Ro-
mains 12:2 concernaient-elles particulière-
ment ?
6, 7. Dans la Rome du temps de Paul, pour-
quoi le contexte religieux et social posait-il des
problèmes aux chrétiens ?

la réputation d’entretenir des relations
authentiques et personnelles avec leurs
dieux. Leur religion se résumait sur-
tout à des rites (natals, matrimoniaux et
funéraires) propres à leur ordre social.
Imagine les problèmes que cela devait
poser aux habitants de Rome qui vou-
laient devenir chrétiens. Beaucoup
étant issus de cette religion, ils devaient
forcément se transformer, et ce proces-
sus ne prendrait pas fin le jour de leur
baptême.

8 Le monde actuel aussi représente
une menace pour les chrétiens voués
à Dieu. Pourquoi ? Parce que l’esprit
du monde agit de nombreuses manières
(lire

´
Ephésiens 2:2, 3 ; 1 Jean 2:16).

´
Etant

jour après jour en contact avec les dé-
sirs, la pensée, les valeurs et la morale
du monde, nous risquons à tout mo-
ment de les adopter. Nous avons donc
de sérieuses raisons de tenir compte
de l’exhortation divine à « cesse[r] de
[n]ous conformer à ce système de cho-
ses-ci » et à nous « transforme[r] ».
Qu’est-ce que cela suppose ?

8. Pourquoi le monde représente-t-il une me-
nace pour le chrétien ?

Beaucoup doivent quitter
le monde de Satan et se transformer

(voir paragraphe 9).
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QUE FAUT-IL TRANSFORMER ?
9 Celui qui étudie et applique la vé-

rité biblique progresse spirituellement.
Par exemple, il opère des changements
en accord avec ce qu’il apprend. Il aban-
donne ses pratiques religieuses erronées
et ses mauvaises habitudes, et cultive la
personnalité chrétienne (

´
Eph. 4:22-24).

Quel bonheur de voir chaque année des
milliers d’humains progresser ainsi et
remplir les conditions requises pour se
faire baptiser en symbole de l’offrande
de leur personne à Dieu.

`
A coup sûr, Jé-

hovah s’en réjouit (Prov. 27:11). Mais ces
changements sont-ils suffisants ?

10 En fait, se transformer suppose
plus que progresser ou s’améliorer.
D’après son étiquette ou la publicité,
un produit a sans doute été « amé-
lioré », mais fondamentalement c’est
le même produit. Peut-être possède-t-il
juste un ingrédient nouveau et un em-
ballage plus attrayant. Dans un diction-
naire biblique, une note à l’expression

9. Avant d’être prêts pour le baptême, quels
changements beaucoup ont-ils opérés ?
10. Quelle est la différence entre s’améliorer et
se transformer ?

« se transformer » explique : « En Ro-
m[ains] 12:2, se conformer extérieure-
ment aux choses de cet âge [ou système
de choses] s’oppose à se transformer,
ou se transfigurer, intérieurement par
le renouvellement des pensées grâce à
la puissance de l’Esprit Saint » (Vine’s
Expository Dictionary). La transforma-
tion que le chrétien doit effectuer ne
se résume donc pas à l’abandon d’ha-
bitudes nuisibles, d’un langage mal-
sain et d’une conduite immorale. Même
des personnes qui n’ont aucune con-
naissance biblique s’efforcent de s’abs-
tenir de telles choses. Alors, quelle
sorte de transformation le chrétien doit-
il opérer ?

11 « Transformez-vous en renouvelant
votre intelligence », a écrit Paul. Le
terme « intelligence » se rapporte aux fa-
cultés de réflexion. Mais dans son em-
ploi biblique, il englobe les facultés, l’at-
titude et l’inclination mentales. Plus tôt
dans sa lettre aux Romains, Paul parle
d’individus manifestant « une mentalité
désapprouvée ». Ils pratiquent « injus-
tice, perversité, convoitise, méchanceté ;
étant pleins d’envie, de meurtre, de que-
relle, de tromperie » et d’autres choses
nuisibles (Rom. 1:28-31). On comprend
pourquoi l’apôtre exhorte ceux qui ont
grandi entourés de tels individus, puis
sont devenus chrétiens, à se transformer
et à renouveler leur intelligence.

12 Malheureusement, dans le monde
actuel nous sommes entourés de gens
qui correspondent à la description de
Paul. Peut-être jugent-ils démodé ou
étroit de tenir à des normes ou à des
principes. Nombre d’enseignants et de
parents sont permissifs et prônent la

11. D’après Paul, comment se transforme-
t-on ?
12. Comment décrirais-tu la mentalité des
gens en général, et pourquoi est-elle une me-
nace pour les chrétiens ?

« Que toute [...] fureur,
et colère, et cri, et
injure, soient enlevés
de chez vous »
(
´
Eph. 4:31).
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« tolérance ». Pour eux, tout est relatif ;
rien n’est absolu. Même parmi ceux qui
se prétendent croyants, beaucoup s’esti-
ment libres de faire ce qui leur pa-
raı̂t droit, sans avoir à obéir à Dieu et
à ses commandements (Ps. 14:1). Cette
mentalité représente une sérieuse me-
nace pour les vrais chrétiens. S’ils ne
sont pas vigilants, ils pourraient avoir
une telle réaction à l’égard des dispo-
sitions théocratiques. Ils pourraient re-
chigner à suivre les instructions de l’or-
ganisation de Dieu, voire se plaindre de
tout ce qui n’est pas à leur goût ; ou en-
core émettre des réserves sur les princi-
pes bibliques appliqués aux divertisse-
ments, à l’utilisation d’Internet ou aux
longues études.

13 Par conséquent, pour ne plus nous
conformer au monde, ne plus le lais-
ser nous modeler, évaluons honnête-
ment notre mentalité, nos points de vue,
nos objectifs et nos valeurs. Les appa-
rences ne révèlent pas tout. Nous avons
peut-être l’approbation de notre entou-
rage. Mais nous sommes les seuls à sa-
voir si nous avons réellement laissé, et
continuons de laisser, l’enseignement bi-
blique nous transformer en profondeur
(lire Jacques 1:23-25).

LA TRANSFORMATION
14 La transformation concerne notre

nature profonde. Pour la mener à bien,
nous avons donc besoin d’une chose ca-
pable de traverser la surface, d’atteindre
notre for intérieur. Qu’est-ce qui nous
y aidera ? Lorsque nous lisons la Bible
et découvrons ce que Jéhovah attend de
nous en accord avec son dessein, notre
réaction révèle ce que nous avons dans
le cœur, mais aussi les changements que

13. Pourquoi devons-nous nous évaluer honnê-
tement ?
14. Qu’est-ce qui peut nous aider à opérer les
changements nécessaires ?

nous devons effectuer pour nous confor-
mer à « la volonté de Dieu [...] parfaite »
(Rom. 12:2 ; Héb. 4:12).

15 Lire Isaı̈e 64:8. Le prophète Isaı̈e
emploie une comparaison très instruc-
tive. Comment Jéhovah, le Potier, nous
modèle-t-il, nous, l’argile ?

´
Evidemment,

il ne nous change pas physiquement,
peut-être en nous rendant plus sédui-
sants ou plus beaux. La formation est
spirituelle, pas physique. Si nous nous
laissons modeler, la transformation qui
en résulte est spirituelle, ou intérieure.
C’est précisément ce dont nous avons
besoin pour lutter contre les influences
du monde. En quoi consiste ce mode-
lage ?

16 Pour fabriquer une poterie de choix,
le potier prend une argile de haute qua-
lité. Mais il veille aussi à deux cho-
ses. Premièrement, il lave l’argile, pour
la débarrasser de toute matière étran-
gère ou de toute contamination miné-
rale. Deuxièmement, il la mélange à la
bonne quantité d’eau et la travaille de
telle sorte qu’elle conserve la forme qu’il
lui donnera.

17 Note que l’eau sert tant à purifier
l’argile qu’à lui conférer la consistance
et la malléabilité qui permettront de la
transformer en un récipient, aussi raffiné
soit-il. Voyons-nous les rôles semblables
que la Parole de Dieu peut jouer dans
notre vie ? Elle nous aide à nous débar-
rasser de la mentalité que nous avions
avant de connaı̂tre Dieu et à nous trans-
former en un objet précieux à ses yeux
(
´
Eph. 5:26). Songe au nombre de fois
où nous sommes exhortés à lire la Bi-

15. Quelle sorte de transformation le modelage
de Jéhovah peut-il produire ?
16, 17. a) Décris comment un potier traite l’ar-
gile dont il veut faire un récipient de qualité.
b) Comment la Bible nous aide-t-elle à nous
transformer en un objet précieux aux yeux de
Jéhovah ?



ble chaque jour et à être réguliers aux
réunions chrétiennes, où elle est étudiée.
Pourquoi de telles exhortations ? Parce
que les suivre, c’est se soumettre au mo-
delage de Jéhovah (Ps. 1:2 ; Actes 17:11 ;
Héb. 10:24, 25).

18 Pour que la Bible opère en nous
la transformation voulue, nous devons
faire plus que la lire régulièrement et
la connaı̂tre. Beaucoup de gens la lisent
de temps en temps et savent donc as-
sez bien de quoi elle parle. Sans doute
rencontres-tu de telles personnes quand
tu prêches. Certaines sont même capa-
bles d’en réciter des passages par cœur�.
Pourtant, ce savoir n’a pas toujours une
grande influence sur leur mentalité et
leur mode de vie. Que leur manque-
t-il ? Pour que la Bible nous influence
et nous transforme, nous devons lui per-
mettre de « retentir » dans notre cœur
(Gal. 6:6, note). C’est pourquoi nous de-
vons aussi réfléchir à ce que nous ap-
prenons. Posons-nous ces questions :
« Suis-je convaincu que ce que j’ap-
prends est davantage que des enseigne-
ments religieux ? Ai-je personnellement
constaté que c’est la vérité ? Est-ce que
je comprends comment mettre en pra-
tique mes connaissances, ou est-ce que
je me contente de les enseigner aux au-
tres ? Ai-je le sentiment que Jéhovah
me parle à moi, personnellement ? » Si
nous nous examinons sous ces rapports,
nous renforcerons les sentiments que
nous éprouvons pour Jéhovah. Notre
amour pour lui augmentera. Quand le
cœur est ainsi touché, la transformation
voulue s’opère (Prov. 4:23 ; Luc 6:45).

� Voir l’exemple que donne La Tour de Garde du
1er février 1994, page 9, paragraphe 7.

18. a) Pour que la Bible nous influence et nous
transforme, pourquoi la méditation est-elle in-
dispensable ? b) Quelles questions nous seront
utiles ?

19 La lecture et la méditation régulières
de la Bible nous pousseront à continuer
de faire ce que, sans doute, nous faisons
déjà dans une certaine mesure : nous dé-
pouiller de la vieille personnalité avec ses
pratiques, et nous revêtir de la personna-
lité nouvelle, qui, grâce à la connaissance
exacte, se renouvelle (Col. 3:9, 10). Oui,
si nous comprenons bien la Parole de
Dieu et la laissons vraiment agir en nous,
nous ne cesserons de nous transformer.
La nouvelle personnalité chrétienne que
nous revêtons ainsi sera une protection
contre les manœuvres de Satan.

20 « Comme des enfants obéissants,
cessez de vous conformer aux désirs que
vous aviez autrefois », rappelle l’apôtre
Pierre, mais « devenez saints dans toute
votre conduite » (1 Pierre 1:14, 15). Si
nous faisons tout pour abandonner notre
mentalité et notre comportement passés
et si nous nous laissons transformer, de
grands bienfaits nous attendent. C’est ce
que développe l’article qui suit.

19, 20. L’application de quels conseils bibli-
ques nous procurera de réels bienfaits ?

En te transformant, tu parviendras mieux
à résoudre les difficultés que par le passé
(voir paragraphe 18).

15 SEPTEMBRE 2013 21



22 LA TOUR DE GARDE

D
´
ECIDER, décider, encore décider... Chaque jour,

nous devons prendre un grand nombre de déci-
sions. Quel genre de « décideur » es-tu ? Certains
tiennent à tout décider pour eux-mêmes. Ils en re-
vendiquent même le droit, se hérissant à la simple
idée que d’autres puissent décider à leur place. Et
puis il y a ceux qui redoutent d’avoir à prendre des
décisions lourdes de conséquences. Parfois, ils con-
sultent des livres ou des conseillers et dépensent
des fortunes pour obtenir les avis dont ils pensent
avoir besoin.

2 La majorité d’entre nous se situent quelque part
entre ces deux extrêmes. Bien sûr, certaines ques-
tions ne sont pas de notre ressort. Nous ne pou-
vons pas les résoudre. Mais dans de nombreuses si-
tuations, nous pouvons prendre des décisions selon
nos préférences (Gal. 6:5). Malgré tout, nous recon-
naissons sans doute que nous ne prenons pas tou-
jours de bonnes décisions.

3 Réjouissons-nous que Jéhovah, le Dieu que nous
servons, nous ait donné des instructions claires con-
cernant bien des aspects importants de notre vie.
Nous savons que, si nous suivons sa direction, non
seulement nos décisions lui plairont, mais elles nous
seront bénéfiques. Toutefois, la Parole de Dieu n’évo-
que pas directement tous les problèmes ni toutes les
situations. Dans ces cas-là comment prendre de bon-
nes décisions ? Par exemple, nous savons qu’il ne
faut pas voler (

´
Eph. 4:28). Mais qu’est-ce au juste que

le vol ? Se définit-il en fonction de la valeur de l’objet,
du mobile ou d’autres critères ? En l’absence d’ins-
tructions précises, comment décider de la conduite à
adopter ? Qu’est-ce qui peut nous guider ?

1, 2. Aimes-tu prendre des décisions, et que penses-tu de
certaines de tes décisions ?
3. De quelle aide bénéficions-nous pour prendre des déci-
sions, mais quelle difficulté subsiste ?

PRENDS TES D
´
ECISIONS

AVEC SAGESSE

« Mets ta confiance en
Jéhovah de tout ton
cœur et ne t’appuie
pas sur ton intelli-
gence » (PROV. 3:5).

QUE R
´

EPONDRAIS-TU ?
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Que signifie prendre des
décisions avec un esprit
de bon sens ?
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Comment s’exercer à prendre
de sages décisions ?
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Qu’est-ce qui nous aidera
à nous tenir à nos décisions ?



UN « ESPRIT DE BON SENS »
4 Quand nous sommes face à une dé-

cision importante, nos compagnons
chrétiens nous encouragent probable-
ment à agir avec bon sens. Et ils n’ont
pas tort. La Bible déconseille de se hâ-
ter : « Tout homme qui agit avec préci-
pitation va à l’indigence, à coup sûr »
(Prov. 21:5). Mais que signifie manifes-
ter un « esprit de bon sens » ? Est-
ce simplement prendre son temps, bien
réfléchir, faire preuve d’équilibre et de
jugement ? Ces choses sont très utiles,
mais l’esprit de bon sens, c’est plus que
cela (Rom. 12:3 ; 1 Pierre 4:7).

5 Il nous faut aussi admettre que
nous ne sommes pas nés avec un bon
sens parfait. Pourquoi ? Parce que nous
avons tous hérité du péché et de l’im-
perfection. Nous sommes donc loin
d’être totalement sains de corps et d’es-
prit (Ps. 51:5 ; Rom. 3:23). De plus,
« l’intelligence » de beaucoup d’entre
nous était autrefois aveuglée par Sa-
tan. Nous ne connaissions pas Jéhovah
et ses normes justes (2 Cor. 4:4 ; Tite
3:3). Par conséquent, si nous fondons
nos décisions uniquement sur ce qui est
bon et sensé à nos yeux, nous risquons
de nous tromper, quelle que soit la ré-
flexion que nous avons menée (Prov.
14:12).

6 Jéhovah, notre Père céleste, est
quant à lui parfait en tout point (Deut.
32:4). Dans sa bonté, il nous offre la
possibilité de renouveler notre intelli-
gence et de cultiver un « esprit de bon
sens » (lire 2 Timothée 1:7).

´
Etant chré-

tiens, nous voulons à la fois penser, rai-

4. Quel conseil recevons-nous généralement
quand nous avons une décision à prendre ?
5. Pourquoi ne sommes-nous pas nés avec un
bon sens parfait ?
6. Qu’est-ce qui nous aidera à cultiver le bon
sens ?

sonner et agir sagement. Nous devons
tenir en bride, ou maı̂triser, nos pen-
sées et nos sentiments, et imiter Jého-
vah dans sa façon de penser, de ressen-
tir et d’agir.

7 Prenons un exemple. Dans certai-
nes populations immigrées, il est cou-
rant de confier les nouveau-nés à la fa-
mille restée au pays. Les parents du
bébé sont ainsi libres de continuer à tra-
vailler pour gagner de l’argent�. C’est
dans ce contexte qu’un couple a donné
naissance à un adorable petit garçon.
Les amis et la famille ont alors insisté
pour qu’ils l’envoient chez les grands-
parents. Mais à la même époque, la
femme s’est mise à étudier la Bible. Elle
progressait spirituellement et, grâce à
son étude, elle a compris qu’en tant que
mère, c’était à elle que revenait la res-
ponsabilité d’élever son fils (Ps. 127:3 ;´
Eph. 6:4). Allait-elle se plier à la cou-
tume qui, pour beaucoup, était la voie
de la sagesse ? Ou bien allait-elle se sou-
mettre aux instructions de Dieu, au ris-
que de s’attirer des problèmes d’argent
ou le mépris de certains ? Qu’aurais-tu
fait ?

8 Profondément perturbée, la jeune
femme a épanché son cœur auprès de
Jéhovah et a recherché sa direction. En
parlant avec son enseignante et d’au-
tres membres de la congrégation, elle a
perçu le point de vue de Jéhovah sur le
sujet. Elle a aussi réfléchi aux torts affec-
tifs que peut causer une petite enfance
passée loin des parents. Après avoir
analysé la question à la lumière des´
Ecritures, elle en a conclu qu’envoyer

� Le but de cette pratique est également d’offrir
aux grands-parents la possibilité de montrer leurs
petits-enfants aux amis et à la famille.

7, 8. Raconte un fait montrant qu’on peut
prendre de sages décisions malgré les pres-
sions ou les difficultés.
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le bébé au pays n’était pas une bonne
chose. Voyant comment la congrégation
leur venait en aide et combien le bébé
s’épanouissait, le mari a accepté d’étu-
dier la Bible et s’est mis à assister aux
réunions avec sa femme.

9 Ce n’est qu’un exemple, mais il il-
lustre que faire preuve de bon sens ne
signifie pas simplement se laisser gui-
der par ce que nous-mêmes ou notre
entourage jugeons raisonnable ou indi-
qué. Notre esprit et notre cœur im-
parfaits sont comparables à une mon-
tre qui avance ou retarde. Se fier à
une telle montre serait loin d’être judi-
cieux (Jér. 17:9). C’est pourquoi nous de-
vons régler notre esprit et notre cœur
sur les normes fiables de Dieu (lire Isaı̈e
55:8, 9).

10 La Bible nous adresse à juste titre
cette exhortation : « Mets ta confiance
en Jéhovah de tout ton cœur et ne t’ap-
puie pas sur ton intelligence. Dans tou-
tes tes voies tiens compte de lui, et lui, il
rendra droits tes sentiers » (Prov. 3:5, 6).

9, 10. Que signifie manifester un esprit de bon
sens, et comment y parvenir ?

Tu noteras que la mise en garde « ne
t’appuie pas sur ton intelligence » est
suivie de ce conseil : « Tiens compte de
[Jéhovah]. » Jéhovah est Celui qui dé-
tient le véritable bon sens. Devant toute
décision, nous devrions donc chercher
son point de vue dans la Bible, puis agir
en conséquence. Voilà ce que signifie
manifester un esprit de bon sens : reflé-
ter la pensée de Jéhovah.

EXERCE TES FACULT
´

ES DE PERCEPTION
11 On ne parvient pas du jour au len-

demain à prendre de bonnes décisions
et à les appliquer. Ce peut être parti-
culièrement difficile pour une personne
nouvellement baptisée ou qui com-
mence à peine à progresser vers la ma-
turité spirituelle. Toutefois, ceux que
la Bible compare à des tout-petits peu-
vent faire de beaux progrès. Comment
un bébé apprend-il à marcher ? Le se-
cret consiste généralement à faire un pe-
tit pas, puis un autre, puis encore un
autre... Ce principe vaut pour le nou-
veau-né spirituel qui veut prendre de

11. Comment en vient-on à prendre de sages
décisions ?

Lorsque nous faisons de bons choix au quotidien, nous exerçons nos facultés de perception
(voir paragraphe 11).



sages décisions. Souviens-toi : L’apô-
tre Paul dit des personnes mûres que,
« par l’usage », elles ont « les facultés de
perception exercées à distinguer et le
bien et le mal ». Les expressions « par
l’usage » et « exercées » supposent des
efforts répétés et continus, efforts que
les nouveaux doivent absolument four-
nir (lire Hébreux 5:13, 14).

12 Nous l’avons dit, nous prenons
chaque jour quantité de décisions, ba-
nales comme importantes. Selon une
enquête, plus de 40 % de nos actes
ne résultent pas d’une mûre réflexion
mais d’habitudes enracinées. Par exem-
ple, tous les matins, tu décides proba-
blement comment t’habiller. La ques-
tion étant peut-être insignifiante à tes
yeux, tu fais ton choix sans grande ré-
flexion, surtout si tu es pressé. Mais il
est important de te demander si ta te-
nue convient à un serviteur de Jého-
vah (2 Cor. 6:3, 4). Quand tu t’achè-
tes des vêtements, sans doute tiens-tu
compte de critères comme le style ou
la mode, mais que dire de la modes-
tie et du prix ? Faire de bons choix en
rapport avec ces questions exerce nos
facultés de perception et nous prépare
à prendre de bonnes décisions concer-
nant des sujets plus graves (Luc 16:10 ;
1 Cor. 10:31).

CULTIVE LA VOLONT
´

E DE FAIRE LE BIEN
13 Bien sûr, prendre une bonne déci-

sion est une chose, l’appliquer et s’y te-
nir en est une autre. Celui qui veut arrê-
ter de fumer peut échouer par manque
de force morale. La détermination est
essentielle. Certains comparent la vo-
lonté à un muscle. Plus nous l’utili-
sons ou l’exerçons, plus il se déve-

12. Comment nous exercer à prendre de sages
décisions ?
13. De quoi avons-nous besoin pour nous tenir
à nos décisions ?

loppe. Peu sollicité, il s’affaiblit, voire
s’atrophie. Alors grâce à quoi dévelop-
perons-nous ou affermirons-nous notre
volonté de nous tenir à nos décisions ?
Appuyons-nous sur Jéhovah (lire Philip-
piens 2:13).

14 C’est ce que Paul faisait. Un jour, il
a déploré : « La faculté de vouloir est
présente chez moi, mais la faculté d’ac-
complir ce qui est excellent n’est pas
présente. » Paul savait ce qu’il voulait,
ou devait, faire. Mais parfois, quelque
chose l’empêchait de le faire. Il a avoué :
« Je prends en effet plaisir à la loi de
Dieu selon l’homme que je suis intérieu-
rement, mais je vois dans mes membres
une autre loi qui fait la guerre contre
la loi de mon intelligence et qui m’em-
mène captif vers la loi du péché qui est
dans mes membres. » Sa situation était-
elle désespérée ? Sûrement pas ! Il a dé-
claré : « Grâces soient rendues à Dieu
par Jésus Christ notre Seigneur ! » (Rom.
7:18, 22-25). Il a également écrit : « Pour
toutes choses j’ai cette force grâce à
celui qui me donne de la puissance »
(Phil. 4:13).

15 Manifestement, pour plaire à Dieu,
il faut être résolu. Rappelle-toi ce qu’a
dit

´
Eliya aux adorateurs de Baal et aux

Israélites apostats réunis au mont Car-
mel : « Jusqu’à quand boiterez-vous
sur deux opinions différentes ? Si Jé-
hovah est le vrai Dieu, allez à sa suite,
mais si c’est Baal, allez à sa suite »
(1 Rois 18:21). Les fils d’Israël sa-
vaient ce qui était bien, mais ils « boi-
taient », ils étaient indécis. Des années
plus tôt, Josué a pour sa part laissé un
bel exemple. Il a dit à ses frères : « Si

14. Où Paul trouvait-il la force de faire ce qu’il
savait être bien ?
15. Quelles peuvent être les conséquences de
la détermination, ou du manque de détermina-
tion ?

15 SEPTEMBRE 2013 25
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c’est mal à vos yeux de servir Jéhovah,
choisissez pour vous aujourd’hui qui
vous servirez, [...] quant à moi et à ma
maisonnée, nous servirons Jéhovah »
(Jos. 24:15). Quelles ont été les consé-
quences d’une telle détermination ? Jo-
sué et ceux qui l’ont soutenu ont eu
la joie de s’installer en Terre promise,
un « pays ruisselant de lait et de miel »
(Jos. 5:6).

PRENDS DE BONNES D
´

ECISIONS

ET SOIS B
´

ENI
16 Considérons une situation contem-

poraine. Un frère, baptisé depuis peu,
est marié et père de trois jeunes en-
fants. Un jour, un collègue lui a pro-
posé de venir avec lui travailler dans
une entreprise qui payait mieux et of-
frait plus d’avantages. Le frère a réflé-
chi et prié. Il avait choisi son emploi

16, 17. Illustre les bienfaits qu’on se procure à
prendre des décisions conformes à la volonté
de Jéhovah.

du moment, au salaire modeste, pour
disposer de ses week-ends afin de pou-
voir aller aux réunions et participer au
ministère avec sa famille. Il comprenait
bien que, s’il acceptait la place, il n’au-
rait pas ce genre d’emploi du temps, du
moins pendant une période. Qu’aurais-
tu fait ?

17 Ayant mis en balance les avantages
spirituels et les avantages financiers, le
frère a décliné l’offre.

`
A ton avis, a-t-il

fini par regretter sa décision ? Pas du
tout. Pour lui, les bienfaits spirituels sur-
passaient largement ceux qu’aurait pro-
curés un salaire supérieur. Un jour, sa
femme et lui ont éprouvé une grande
joie : leur fille aı̂née, alors âgée de dix
ans, leur a dit qu’elle aimait beaucoup
ses parents, les frères et sœurs et Jého-
vah, et qu’elle voulait se vouer à Jéhovah
puis se faire baptiser. Nul doute qu’elle
avait été sensible à l’exemple de son
père, qui donnait la priorité au culte de
Jéhovah !

18 Depuis des décennies, le Grand
Moı̈se, Jésus Christ, conduit les véri-
tables adorateurs de Jéhovah à travers
le désert qu’est le monde de Satan. Et
tel un Grand Josué, il est à présent sur
le point de mettre un terme à ce sys-
tème corrompu et de mener ses disci-
ples dans le monde de justice promis
(2 Pierre 3:13). Ce n’est donc pas le mo-
ment de retourner à nos anciennes fa-
çons de penser et à nos vieilles habi-
tudes, valeurs et aspirations. C’est le
moment de comprendre mieux que ja-
mais ce que Dieu attend de nous (Rom.
12:2 ; 2 Cor. 13:5). Que tes décisions
et tes choix quotidiens montrent que tu
es le genre de personne que Jéhovah
veut bénir éternellement (lire Hébreux
10:38, 39).

18. Pourquoi est-il important de prendre de sa-
ges décisions jour après jour ?

Prends de sages décisions et trouve de la joie
parmi le peuple de Dieu

(voir paragraphe 18).



PENSER à un être cher ou parler de lui peut conso-
lider nos liens avec lui. Nos relations avec Jéhovah
Dieu n’échappent pas à la règle. Lorsqu’il était berger,
David a passé de nombreuses nuits à contempler les
cieux étoilés et à méditer sur le Créateur sans pareil. Il
a écrit : « Quand je vois tes cieux, les œuvres de tes
doigts, la lune et les étoiles que tu as préparées, qu’est-
ce que le mortel pour que tu penses à lui, et le fils de
l’homme tiré du sol pour que tu t’occupes de lui ? »
(Ps. 8:3, 4). Quant à l’apôtre Paul, après avoir réfléchi à
la façon merveilleuse dont Jéhovah accomplissait son
dessein à l’égard de l’Israël spirituel, il s’est exclamé :
«

ˆ
O profondeur de la richesse et de la sagesse et de la

connaissance de Dieu ! » (Rom. 11:17-26, 33).
2 Quand nous prêchons, nous pensons à Jého-

vah et nous parlons de lui. En elle-même, cette acti-
vité nous est bénéfique. Beaucoup de ceux qui ont
pu entreprendre le service à plein temps constatent
notamment que prêcher plus augmente leur amour
pour Dieu. Que tu serves Dieu à plein temps ou que
ce soit ton objectif, réfléchis à ceci : « Pourquoi le ser-
vice à plein temps rapproche-t-il de Jéhovah ? » Si tu
es déjà pionnier, demande-toi : « Qu’est-ce qui m’ai-
dera à persévérer dans cette forme de service grati-
fiante ? » Si tu ne l’es pas, demande-toi : « Quels
changements m’aideront à le devenir ? » Examinons
quelques raisons pour lesquelles le service à plein
temps renforce notre amitié avec Jéhovah.
LE SERVICE

`
A PLEIN TEMPS ET NOS RELATIONS AVEC DIEU

3 Parler des futurs bienfaits du Royaume nous rappro-
che de Jéhovah. Quels versets aimes-tu citer de maison

1, 2. a) Lorsqu’on pense à un être cher ou qu’on parle de lui,
que se passe-t-il généralement ? (voir illustration du titre).
b)

`
A quelles questions allons-nous répondre ?

3. Quand nous annonçons les futurs bienfaits du Royaume,
que se passe-t-il entre Jéhovah et nous ?

LE SERVICE DE PIONNIER
RENFORCE NOTRE
AMITI

´
E AVEC DIEU

« Il est bon d’exécuter
des mélodies pour
notre Dieu » (PS. 147:1).

QUESTIONS DE R
´

EFLEXION
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Pourquoi le service de pionnier
rapproche-t-il de Jéhovah ?
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Si tu es pionnier, qu’est-ce qui
t’aidera à persévérer dans cette
forme de service gratifiante ?
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Si tu n’es pas pionnier, quels
changements t’aideront peut-
être à le devenir ?

27



28 LA TOUR DE GARDE

en maison ? As-tu un faible pour Psaume
37:10, 11 ? Daniel 2:44 ? Jean 5:28, 29 ?
Révélation 21:3, 4 ?... Chaque fois que
nous évoquons de telles promesses, nous
nous rappelons à nous-mêmes que notre
Dieu généreux est vraiment la source de
« tout beau don et [de] tout présent par-
fait ». Un rappel qui nous rapproche de
lui (Jacq. 1:17).

4 Constater la misère spirituelle de nos
contemporains renforce notre reconnais-
sance pour la vérité. La majorité des gens
ne bénéficient pas d’une direction fiable
qui les mette sur la voie de la réussite et
du bonheur. Beaucoup ont peur de l’ave-
nir et n’ont aucune espérance. Ils cher-
chent le sens de l’existence. Même les
croyants, pour la plupart, connaissent
peu les

´
Ecritures. Ils ressemblent beau-

coup aux habitants de l’antique Ninive
(lire Yona 4:11). Quand nous augmen-
tons notre participation au ministère,
le contraste entre la condition spiri-
tuelle des serviteurs de Jéhovah et celle
des autres humains nous frappe davan-
tage (Is. 65:13). Cela nous rappelle la
bonté de Jéhovah, qui fait plus que com-
bler nos besoins spirituels : il offre à tous
la possibilité d’être revigoré spirituelle-
ment et de nourrir une espérance réelle
(Rév. 22:17).

5 Apporter un soutien spirituel à notre
prochain nous aide à relativiser nos pro-
pres problèmes. C’est ce qu’a vérifié Patri-
cia, une pionnière permanente, lorsque
ses parents ont divorcé. « Peu de cho-
ses m’ont autant affectée dans la vie »,
dit-elle. Un jour, elle était particulière-
ment abattue et n’avait pas envie de sor-
tir. Mais elle est quand même allée ensei-

4. Pourquoi constater la misère spirituelle de
nos contemporains renforce-t-il notre recon-
naissance pour la bonté de Jéhovah ?
5. Quand nous apportons une aide spirituelle à
notre prochain, quel regard portons-nous sur
nos propres épreuves ?

gner la Bible à trois enfants à la situa-
tion familiale très perturbée. Ils avaient
été abandonnés par leur père et avaient
subi des sévices de la part de leur frère
aı̂né. Patricia déclare : « Mes difficultés
ou ma souffrance n’étaient rien compa-
rées aux leurs. Pendant l’étude, leurs re-
gards d’enfants s’éclairaient et ils pous-
saient des petits cris de joie. Ces enfants
ont été un cadeau de Jéhovah, surtout ce
jour-là. »

6 Enseigner les vérités bibliques affermit
notre foi. Parlant de certains Juifs de son
époque qui ne pratiquaient pas ce qu’ils
prêchaient, l’apôtre Paul a écrit : « Toi [...]
qui enseigne[s] quelqu’un d’autre, tu ne
t’enseignes pas toi-même ? » (Rom. 2:21).
Quelle différence avec nos pionniers !
Ils ont en général de nombreuses occa-
sions d’enseigner la vérité et de diriger
des études bibliques. Pour enseigner ef-
ficacement, ils doivent se préparer avant
chaque étude et faire parfois des recher-
ches pour répondre à des questions. Ja-
neen, une pionnière, explique : «

`
A cha-

que fois que j’ai l’occasion d’enseigner la
vérité, j’ai l’impression qu’elle s’enracine
un peu plus profondément dans mon es-
prit et dans mon cœur. Résultat, ma foi
ne stagne pas, elle augmente. »

7 Voir la vie des personnes qui appliquent
les principes bibliques s’améliorer accroı̂t no-
tre respect pour la sagesse divine (Is. 48:17,
18). Notre détermination à continuer
d’appliquer nous-mêmes ces principes
en est à son tour affermie. Adrianna, éga-
lement pionnière, commente : « Quand
les gens se fient à leur propre sagesse,
leur vie peut être un véritable gâchis.
Mais lorsqu’ils commencent à se fier à la
sagesse de Jéhovah, les bienfaits sont im-

6, 7. a) Pourquoi enseigner les vérités bibli-
ques renforce-t-il notre foi ? b) Quand nous
voyons s’améliorer la vie des personnes qui ap-
pliquent les principes bibliques, qu’éprouvons-
nous pour la sagesse divine ?



médiats. » Phil dit pour sa part : « On voit
le pouvoir qu’a Jéhovah de changer des
gens qui n’arrivaient pas à changer tout
seuls. »

8 Dans le ministère, nous bénéficions de
saines fréquentations (Prov. 13:20). La plu-
part des pionniers passent beaucoup de
temps avec d’autres évangélisateurs. Ils
multiplient ainsi les « échange[s] d’en-
couragements » (Rom. 1:12 ; lire Prover-
bes 27:17). Une pionnière nommée Lisa
observe : « Sur un lieu de travail, l’es-
prit de compétition et la jalousie règnent
souvent. Chaque jour, on entend des
commérages et des grossièretés. Tous ne
cherchent qu’à gravir les échelons coûte
que coûte. Parfois, notre conduite chré-
tienne nous vaut des moqueries. Par
contre, prêcher avec des compagnons

8. Quels bienfaits nous procure la fréquenta-
tion de nos compagnons dans le ministère ?

chrétiens est vraiment enrichissant. Le
soir, quelle que soit ma fatigue, je rentre
revigorée. »

9 Quand les deux conjoints sont pionniers,
le cordon triple qu’est leur union se consolide
(Eccl. 4:12). Madeline est pionnière avec
son mari. Elle explique : « Mon mari et
moi, nous nous parlons régulièrement de
nos journées de prédication ou de la fa-
çon d’appliquer au ministère une idée re-
levée dans notre lecture de la Bible. Cha-
que année de service de pionnier à deux
nous rapproche un peu plus. » Patricia,
quant à elle, témoigne : « L’un comme
l’autre, nous veillons à ne pas nous en-
detter. Alors l’argent n’est pas un su-
jet de dispute. Ayant le même emploi du
temps, nous faisons souvent nos visites
et nos études respectives ensemble, ce

9. Qu’advient-il du cordon triple quand les
deux conjoints sont pionniers ?

On éprouve une grande satisfaction
à se dépenser dans le service
à plein temps
(voir paragraphe 9).
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qui nous rapproche l’un de l’autre et de
Jéhovah. »

10 Quand nous donnons la priorité aux
intérêts du Royaume, que nous ressentons
le soutien de Jéhovah et le voyons répon-
dre à nos prières, notre confiance en lui aug-
mente. Bien sûr, tout chrétien fidèle en
fait plus ou moins l’expérience. Mais le
pionnier se rend compte que, s’il peut
rester dans le service à plein temps, c’est
uniquement grâce à Jéhovah (lire Mat-
thieu 6:30-34). Curt, pionnier et surveil-
lant de circonscription suppléant, a un
jour accepté de desservir une congréga-
tion située à deux heures et demie de
route de son domicile. Sa femme, égale-
ment pionnière, et lui avaient juste assez
de carburant pour l’aller. Or Curt ne de-
vait toucher sa paie que la semaine sui-
vante. Il raconte : « Je me suis d’abord
demandé si j’avais pris la bonne déci-
sion. » Après avoir prié, sa femme et lui
ont compris qu’ils devaient remplir leur
mission, certains que Dieu pourvoirait à
leurs besoins. Alors qu’ils étaient sur le
point de partir, une sœur les a appelés :
elle avait un cadeau pour eux. C’était
exactement la somme qui leur manquait
pour faire le déplacement. Curt conclut :
« Quand on vit régulièrement ce genre
de choses, comment ne pas y voir la
main de Jéhovah ? »

11 Et c’est vrai : les pionniers, qui se
dépensent pour Jéhovah et cherchent à
se rapprocher de lui, constatent souvent
qu’un flot de bénédictions apparemment
intarissable les « atteint » (Deut. 28:2).
Ceci dit, le service de pionnier comporte
ses difficultés. Aucun adorateur de Dieu
n’est immunisé contre les conséquences
de la rébellion d’Adam. Ainsi, des pion-

10. Quand nous accordons la priorité au
Royaume et ressentons le soutien de Jéhovah,
quel effet cela a-t-il sur notre confiance en lui ?
11. Quel genre de bienfaits le service de pion-
nier procure-t-il ?

niers ont estimé nécessaire d’arrêter un
temps leur service. Pourtant certains ob-
stacles sont surmontables, voire évita-
bles. Qu’est-ce qui aidera un pionnier à
persévérer dans ce beau service ?

COMMENT RESTER PIONNIER
12 Les pionniers ont généralement un

agenda bien rempli et ce n’est pas tou-
jours facile de tout faire. Une bonne or-
ganisation s’impose donc (1 Cor. 14:33,
40). Si un pionnier a du mal à attein-
dre son objectif horaire, c’est peut-être
qu’il lui faut revoir l’usage qu’il fait
de son temps (

´
Eph. 5:15, 16). Il pour-

rait se demander : « Combien de temps
est-ce que je consacre actuellement à
la détente et aux loisirs ? Dois-je me
discipliner davantage ? Pourrais-je amé-
nager mon emploi du temps profession-
nel ? » Tout chrétien reconnaı̂tra que son
emploi du temps se remplit vite. C’est
pourquoi le pionnier doit faire réguliè-
rement le point et, si nécessaire, opérer
des changements.

13 La lecture quotidienne de la Bible,
l’étude individuelle et la méditation doi-
vent figurer au programme du pionnier.
Il lui faut donc de l’autodiscipline pour
que les occupations secondaires n’em-
piètent pas sur le temps qu’il réserve à
ces activités essentielles (Phil. 1:10). Ima-
gine un pionnier rentrant chez lui après
une longue journée de prédication. Ce
soir-là, il a prévu de préparer la pro-
chaine réunion. Mais il commence par
lire son courrier. Puis il allume l’ordi-
nateur et lit ses e-mails et y répond.
Il en profite pour aller voir sur Inter-
net si le prix d’un certain article a baissé.
Avant qu’il ne s’en rende compte, près de

12, 13. a) Que devrait faire un pionnier
qui a du mal à atteindre son objectif ho-
raire ? b) Pourquoi est-il indispensable d’in-
clure dans son programme la lecture quoti-
dienne de la Bible, l’étude individuelle et la
méditation ?
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deux heures ont passé et il n’a pas tou-
ché à sa réunion. Est-ce préoccupant ?
Oui. L’athlète professionnel qui vise une
longue carrière doit prendre soin de son
corps. De même, le pionnier qui veut
persévérer doit se ressourcer grâce à de
bonnes habitudes d’étude individuelle
(1 Tim. 4:16).

14 Pour persévérer, le pionnier s’ef-
force de garder un mode de vie simple.
Jésus a encouragé ses disciples à avoir
l’œil simple (Mat. 6:22). Lui-même a vécu
simplement afin d’accomplir son minis-
tère sans distraction. Il était fondé à dire :
« Les renards ont des tanières et les oi-
seaux du ciel ont des abris, mais le Fils
de l’homme n’a pas où poser la tête »
(Mat. 8:20). Le pionnier qui veut imiter
Jésus doit se souvenir que plus il aura de
biens, plus il aura de choses à entretenir,
à réparer ou à remplacer.

15 Il comprend par ailleurs que son at-
tribution de service ne dépend pas d’un
mérite quelconque de sa part. C’est à la
faveur imméritée de Dieu que nous de-
vons tout talent ou toute attribution de
service. Pour persévérer dans le service
de pionnier, il faut donc se reposer sur
Jéhovah (Phil. 4:13). Des difficultés sur-
viendront (Ps. 34:19).

`
A ce moment-là,

au lieu de renoncer rapidement, le pion-
nier devra rechercher la direction de Jé-
hovah et lui laisser la possibilité de l’ai-
der (lire Psaume 37:5). Il verra alors son
Père céleste bienveillant agir dans sa
vie, ce qui resserrera ses liens avec lui
(Is. 41:10).

PEUX-TU REJOINDRE

LES RANGS DES PIONNIERS ?
16 Aimerais-tu goûter aux mêmes

bienfaits que les serviteurs à plein

14, 15. a) Pourquoi le pionnier doit-il garder
un mode de vie simple ? b) Que devrait faire un
pionnier qui rencontre des difficultés ?
16. Si tu veux être pionnier, que devrais-tu
faire ?

temps ? Dis-le à Jéhovah (1 Jean 5:14,
15). Parle avec des pionniers. Fixe-toi
des objectifs intermédiaires. C’est ce
qu’ont fait Keith et Erika. Comme de
nombreux couples de leur âge, ils tra-
vaillaient à plein temps. Peu après leur
mariage, ils avaient acheté une maison
et une voiture. Ils expliquent : « Nous
pensions que ces choses nous apporte-
raient la satisfaction. Mais non. » Puis
Keith a été licencié. Il est alors de-
venu pionnier auxiliaire. Il se souvient :
« Le service de pionnier m’a rappelé
toute la joie qu’on éprouve à être dans le
ministère. » Keith et Erika se sont liés
d’amitié avec un couple de pionniers
qui les ont aidés à comprendre que vi-
vre simplement tout en étant pionnier
rend heureux. Ensuite ? « On a fait la
liste de nos objectifs spirituels, expli-
quent-ils, on l’a mise sur le frigo et on
cochait chaque objectif atteint. » Avec
le temps, Keith et Erika sont devenus
pionniers.

17 Peux-tu rejoindre les rangs des
pionniers ? Si, à l’heure actuelle, tu ne
vois pas comment c’est possible, fais tout
ce que tu peux pour te rapprocher de Jé-
hovah en prêchant autant que tu le peux.
En réfléchissant bien et en priant, tu
constateras peut-être que quelques chan-
gements dans ton emploi du temps ou
dans ton style de vie te permettraient
de devenir pionnier. Si tu le deviens,
tu éprouveras des joies qui surpasseront
largement tous tes sacrifices. Faire passer
les intérêts du Royaume avant les tiens
augmentera ta satisfaction (Mat. 6:33). Tu
connaı̂tras davantage encore le bonheur
de donner. Et tu multiplieras les occa-
sions de penser à Jéhovah et de parler de
lui, ce qui intensifiera ton amour pour lui
et lui fera plaisir.

17. Pourquoi as-tu tout à gagner à voir si tu
peux modifier ton emploi du temps ou ton
mode de vie pour devenir pionnier ?
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ˇ Quand nous perdons un être cher, il est natu-
rel de pleurer parce qu’il va nous manquer. Jésus
avait de l’affection pour Lazare. Toutefois, il s’est
laissé aller aux larmes non à cause de la mort de
son ami, mais par compassion pour les endeuil-
lés, comme le montre le contexte (Jean 11:36).

Lorsqu’il a appris que son ami était malade, Jé-
sus ne s’est pas précipité auprès de lui pour le
guérir. D’après le récit, « quand il apprit que La-
zare était malade, alors il resta bien deux jours à
l’endroit où il était » (Jean 11:6). Pourquoi a-t-il
tardé ? Parce qu’il poursuivait un objectif. « Cette
maladie, a-t-il expliqué, n’a pas pour but la mort,
mais elle est pour la gloire de Dieu, afin que,
grâce à elle, le Fils de Dieu soit glorifié » (Jean
11:4). Le « but » de la maladie de Lazare n’était
pas la mort. Jésus voulait s’en servir « pour la
gloire de Dieu ». En quel sens ? Il allait réaliser un
miracle spectaculaire : la résurrection de son cher
ami !

Parlant de Lazare à ses disciples, Jésus a alors
comparé la mort au sommeil. C’est pourquoi il

leur a dit : « Je vais là-bas pour le réveiller de son
sommeil » (Jean 11:11). Il était capable de relever
Lazare d’entre les morts tout comme un père ou
une mère réveille son enfant de la sieste. Il n’avait
donc aucune raison d’être attristé par sa mort.

Mais alors, pourquoi Jésus s’est-il laissé aller
aux larmes ? Là encore, la réponse se trouve dans
le contexte. Quand Jésus et Marie, la sœur de La-
zare, se retrouvèrent, et qu’il la vit pleurer, elle,
ainsi que ceux qui l’accompagnaient, Jésus « gé-
mit dans l’esprit et se troubla ». Il fut si ému par
leur chagrin qu’il « gémit dans l’esprit ». Voilà
pourquoi « Jésus se laissa aller aux larmes ». Voir
ses amis accablés de douleur l’a profondément at-
tristé (Jean 11:33, 35).

Ce récit prouve que Jésus est capable de rame-
ner à la vie nos chers disparus en pleine santé, ce
qu’il fera dans le monde nouveau. Il montre éga-
lement que Jésus éprouve de la compassion pour
ceux qui ont perdu un être cher. Par ailleurs, une
leçon à tirer de ce récit est que nous devrions
compatir avec ceux qui sont endeuillés.

Jésus savait qu’il allait ressusciter Lazare. Il
s’est pourtant laissé aller aux larmes parce qu’il
éprouvait un profond amour et une grande com-
passion pour ses amis. De même, l’empathie
nous poussera certainement à « pleure[r] avec
ceux qui pleurent » (Rom. 12:15). Manifester
ainsi sa douleur ne signifie pas manquer de foi
dans l’espérance de la résurrection. Assurément,
en pleurant spontanément alors même qu’il était
sur le point de ressusciter Lazare, Jésus nous a
laissé un bel exemple de compassion envers les
endeuillés.

QUESTIONS DES LECTEURS

Pourquoi Jésus s’est-il laissé aller aux larmes peu avant
de ressusciter Lazare, comme l’indique Jean 11:35 ?
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